
PRENDRE AU SÉRIEUX LE DANGER DE L’EXTRÊME DROITE  

Résolution à l’attention du Congrès du PSVR 
Dépositaires : JSVR 
 
L’extrême droite arrive au pouvoir dans de nombreux pays, aux Etats-Unis, en Italie, en 
Argentine, etc. Elle prend de l’importance y compris en Suisse et en Valais. Nous l’avons encore 
constaté aux dernières élections cantonales, l’UDC gagne des sièges.  
 
Cette montée de l’extrême droite institutionnelle s’accompagne de l’activité d’autres 
mouvements néo-fascistes en Valais.  
En début d’année, nous avons encore dû nous opposer à la tenue, à Crans-Montana du salon 
Gonzague de Reynold qui invitait l’antisémite Pierre Hillard, favorable à la déchéance de 
nationalité pour les juif·ves et membre du groupe ultra-catholique Civitas.  
 
En 2024, le groupe politique suprémaciste Résistance Helvétique, favorable à la peine de mort 
et défendant la théorie complotiste du Grand remplacement, organisait une conférence en 
Valais. Quelques mois plus tard, c’est André Ventura, le leader du parti d’extrême-droite 
portugais Chega qui était invité en Valais. 
 
L’activité de ces groupes d’extrême droite est indissociable de l’avancée de l’UDC. Ils sont liés. 
Leurs relations ont été plusieurs fois mises en évidence par divers médias comme Renversé1 
et le Nouvelliste2. A titre d’illustration, les JUDC Valais partagent avec ces groupes d’extrême 
droite des idées comme la théorie du “Grand remplacement” ou encore un soutien à des 
politiques migratoires racistes.  
 
Le PSVR affirme que la violence de l’extrême droite n’est pas une relique du passé. Au 
contraire, de nombreux groupes sont très actifs, notamment en Valais. Le danger qu’ils 
représentent est à prendre au sérieux.  
 
Il est capital de ne pas laisser ces groupes se développer encore plus. L’extrême droite tue !  
 
Le PSVR demande aux communes et au canton :  

 de prendre fermement position contre les discours racistes et haineux des groupes 
d'extrême droite ;  

 de prendre les mesures adaptées pour empêcher leur développement en Valais 
(exclusion de la location de salles de conférence et des espaces de visibilité publique, 
etc.) ; 

 d'étudier l’évolution de ces groupes politiques violents (Résistance Helvétique, 
Swastiklan, Militants suisses, etc.) notamment quant à leur présence en Valais, leurs 
idéologies et leurs liens avec l’UDC. 

 
1 https://renverse.co/infos-locales/article/l-elue-udc-valaisanne-marion-vergeres-vole-au-secours-d-un-
groupuscule-neonazi-2860 
https://renverse.co/analyses/article/udc-liens-avec-l-extreme-droite-neofasciste-3926 
2 https://www.lenouvelliste.ch/valais/chablais-valaisan/monthey-district/vionnaz-commune/vionnaz-
village/les-relations-troubles-entre-des-jeunes-udc-valaisans-et-lextreme-droite-1101549 


